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Cette proposition de communication s’inscrit au niveau « macro » de l’échelle de l’appel à 

communication. Elle vise à éclairer l’introduction de la professionnalisation des formations 

universitaires à travers le point de vue des acteurs du débat national université-emploi avec 

ses implications sur les diplômes (l’inscription au répertoire national des certifications 

professionnelles et l’annexe au diplôme, la lisibilité des formations, la transformation 

pédagogique, l’autonomie des universités, la collaboration avec le monde de l’entreprise…) 

ainsi que les politiques éducatives mises œuvre à la suite de ce débat.  

Cette professionnalisation est étroitement associée au développement de “compétences“ 

(Bélisle et al., 2023 ; 2018 ; Bélisle, 2011). Ce concept est apparu en France dans le milieu 

professionnel dans les années 1980 (Duru-Bellat, 2014 ; Maubant & Piot, 2011) ainsi que dans 

l’enseignement supérieur à partir des années 1990, avec une accélération dans les années 

2000, suite notamment au processus de Bologne. Selon Annoot et Etienne (2017), ces 

réformes européennes incitent entre autres à la professionnalisation (entendue comme 

développement de compétences) des formations initiales et continues (former davantage aux 

métiers) pour faire face à la compétition économique dans un système de mondialisation 

(Maillard, 2012). 
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Or, en France, depuis la loi Faure (Poucet et Valence, 2016), les réformes de l’université sont 

liées à la gouvernance des structures universitaires, ainsi qu’à la sélection et à la diversification 

des filières. Toutefois, les questions liées à la professionnalisation des formations 

universitaires demeurent très marginales voire absentes (Viaud, 2015). C’est à partir des 

années 2000, avec la massification, l’échec au premier cycle et la difficile insertion 

professionnelle des étudiants sortants, que nait le besoin de professionnalisation des 

formations universitaires. À cet effet, les universités sont enjointes de professionnaliser leurs 

formations. Cette professionnalisation est entendue comme le « processus de « fabrication » 

d’un professionnel par la formation (« professionnalisation-formation ») » (Wittorski, 2008, p. 

15), l’un des trois sens de la professionnalisation. En cela, il convient de noter que c’est en 

alignement à la politique européenne de professionnalisation des formations universitaires 

que la France adopte le système LMD Licence-Master-Doctorat (LMD) en 2002. La question de 

la professionnalisation intervient plus tard, en 2006, dans le cadre de la crise du Contrat de 

Première embauche (CPE), en particulier dans le débat national université/emploi dans un 

contexte de profond changement de l’université (Musselin, 2022). Est présente une volonté 

politique de la rapprocher du monde socio-économique (Picard, 2009) comme le met en 

évidence le débat national « université-emploi »1 dont l’une des résultantes est l’adoption de 

l’arrêté de 2011 qui met en avant pour la première fois l’acquisition des compétences dans les 

visés des formations universitaires. Ce qui nous questionne sur : Quels enjeux et effets d’une 

réforme de professionnalisation des formations sur les structures universitaires ? 

Il s’agit ainsi de sonder les positions des différents acteurs vis-à-vis de cette volonté de 

rapprochement de l’université au monde de l’emploi, et de mieux identifier les raisons qui ont 

conduit à l’adoption de cette politique de professionnalisation des formations universitaires. 

Ces changements soulèvent des enjeux de transformation pédagogique, de lisibilité des 

formations… afin de permettre aux étudiants formés d’acquérir les compétences lisibles par 

les entreprises, ainsi que la transformation des offres de formation... Nous proposons ainsi de 

 

1 AN, fonds du cabinet de François Goulard, ministre délégué à l’enseignement supérieur et à la recherche, cote 201005339/147. 
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mettre en évidence la professionnalisation des formations universitaires associée à 

l’introduction récente de la notion de compétence dans l’enseignement supérieur à travers 

les points de vue des acteurs du débat national Université-Emploi de 2005-2006 à l’arrêté 

licence de 2018 passant par l’arrêté de 2011. Cette proposition de communication s’appuie 

sur les fonds du ministère de l’enseignement supérieur (2006-2017)2.   
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